
Cf:RAMIQUE ROMAINE DANS LES COLLECTIONS DE TURDA 

Potaissa, agglomeration urbaine developpee surtout apres la fixa­
tion de la legion V Macedonica, a ete non seulement une ville militaire 
mais egalement un centre economique ou l'on a ete a atteste une activite 

des maîtres potiers et tailleurs de pierre. 
La materialisation de cette activite est illustree par la riches mate­

riau x ct;ramiques decouvert le long des annees suri e teritoire da la Potaissa 
materiaux que Ies colleotionnaires turdennois ont acquis. Leur activite se 
developpe a la .fin du _XIXe siecle et Ie debut du XXe, periode ou dans 
Ies anciens centres de la Dacie romaine agissent une multitude de collec­
tionnaires d'antiquites, leurs collections etant Ie plus souvent la base des 
musees actuels1. De leur passion - collectionner et enregistrer de tels 
materiaux - reclamee par des raisons plus ou moins commerciales 
apparaîtront Ies collections d'antiquites. Celle-ci renfermeront un nombre 
variable de materiaux, parfois des pieces unique, ce qui va augmenter 
Ia valeur de ces collections. 

Du point de vue chronologique la premiere collection qui a ete 
realisee a Turda doit sa naissance â Botar Imre. C'est a celle-ci qu'on 
fait reference dans la litterature de specialite quand on publie une 
certaine categorie de materiaux archeologiques. Botar Imre qui a vecu 
entre 1846-1906 a ete non seulement rnaître a Turda mais aussi un photo­
graphe tres connu considere comme l'un des pionniers de l'art de la 
photographie de Ia Transylvanie2• En fait grâce â cette preocupation -
par Ies six planches contenant Ies principaux objets de La collection -
on peut completer aujourd'hui Ies donnees relatives aux decouvertes 
faites a Potaissa dans la periode 1886__:_1897. 

Des 1886 il a initie la collection de divers materiaux archeologiques 
provenant des decouvertes occasionnelles f.aites â Turda et aux alen­
tours et l'instalation d'un petit musee. :F:tant interesse seulement a 
populariser la collection pour la vendre, il a execute Ies six planches 
photographiques mai ii n'a pas ete attentif aux details concernant les 
conditions de decouverte des pieces, â leurs dessins ou â l'enregis-trement 
exacte des donnees relatives aux objets de la collection et d'autanţ_ plus 
â leur publication. Il n'a ete donc qu'un collectionneur et marchand. 
C'est pourquoi on doit toujours â Teglas lsotvan Ies notes faite pour ies 
-diverses pieces et leur dessin3. 

Botar Imre nous a laisse seulement une liste des objets comprises 
sur Ies six planches - 395 pieces. De celles-ci qui presentent d'interet 
pour nous sont Ies planches III et V oi:1 l'on rencontre des pieces cera-

1 I. I. Russu, dans ActaMi\', XII, 1975, p. 193. 
2 R. Ardevan, A. A. Rusu, dans Acta;WP, III, 19i9, p. 38i sqq. 
3 Idem, p. 390. 
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mţgues. Sur la planche III on trouve des diverses categories ceramigues. 
Ftg. 1. Ainsi au numero 13 il y a une tete de statue, au numero 42 un 
cheval en ceramigue considere comme un joet, aux numeros 43-48 des 
objets en forme d'escargot gui peuvent etre des fragments de conduites 
de vollte. Au numero 49 se trouve une tete de s·tatue gui par ses dimen­
sions (beaucoup plus grande gue la piece numero 13) peut etre un ante­
fixe comme celui gu'on a a Potaissa. Sous le numero 52 enregistre comme 
,,debris de vase" i1 y a en realite, une tete d'oiseau. 

Pour la piece du nwnero 42 - cheval en ceramigue - guelgue 
cornpletements s'imposent. La piece a ete acguise de Botar Imre par 
Adolf Resch, celebre marchand d'antiguitks de Braşov, et vendue ulte­
rieurement au Musee de la Transylvanie en 1908 avec un tas d'objets. 
A cette occasion - par ,raisons gu'on ignore - il modifie la place de 
decouverte de guelgues pieces. Cela est mise en relief par la confruntation 
des pieces se trouvant sur Ies planches iavec celles qui existent de nos 
jours au Musee National d'Histoire de la Transylvanie. Les photos des 
planches III et V sont dans le pa,trimoine de Musee d'Histoire de Turda. 

En revenant â la piece en guestion (elle existe dans le Musee de 
Cluj au numero V 846 _,,, I 8046) on remairque l'absence du chevalier 
et la legere deterioration du museau du cheval. L'ensemble entier etait 
complete par des petites roues gu'on fixait sur Ies essieux gui passaient 
par Ies trous pratigues a la partie inferieure du corp du cheval. La 
figurine eguesrtre presente des analogies parf.aites avec une figurine 
decouverte toujours ă Potaissa, mais dans le camp militaire - dans Ies 
casernes de latus praetorii dextrum en 19904 et avec une autre figurine 
decouverte a Sucidavaă. 

La piece du numero 52 - tete d'oiseau - gu'on la trouve identique 
au Musee National d'Histoire de la Transylvanie (inv. I 803), comme 
acguisition de Adolf Resch, gui affirme gu'elle provient de Biborţeni, ce 
gui est faux, la piece existante a Cluj etant identique avec celle de la 
planche III de Botar Imre. 

Aux numeros 1-3, 5-11, 18, 40, 47, 50, 51 on trouve de diverses 
vases en ceramigue, des pots sans anse ou avec deux anses et des 
cruches. Ici il faut remarguer la predominance de petites cruches typi­
gues pO'l.lr Ies tombeaux. Au numero 4 figure un v,ase en forme de 
„cymbale a fondre" qui, selon la forme et les boutons encastres dans les 
murs, est un vase prehistorigue, tandis gue au numero 41 est le pied 
d'une fruitiere. 

En ce gui est materiaux de construction, au numero 21 on trouve 
11.me brigue gui presente du verre fondu a la surface, aux numeros 26, 
36 - des conduites pour l'eau et au numero 44 une brigue ronde gu'on 
considere comme un element appartenanlt a l'instaU.ation de hypocauste 
et une tuile ronde au numero 45. Au numero 30 figure un simple objet 
en ceramigue et au numero 39 il y a une construction en plâtre prove­
nant des mUTailles. Pour cette construction la photo ne nous aide pas a 
apprendre la destinaition exacte qu'elle avait. 

4 La piece a c:mstitute l'object d'une communication presentee â Ia Session 
du Musee d'Histoire et cl'A,t de Za!ău au mois de novembre 1993. 

~ S. Comănescu, dans SCJV, 16, -1, 1965, p. 800-802. 



Fig. 1. Objet s ele la coll cction Bot a r I .- scion Ia photo real isee p3r Ie collcctionnaire. 
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F ig. 2- Objet s ~de la coll ect ion Bot â r r. - selon -la phot o real isce par le coll cct ionna ire. 



Fig. 3. Pieces de la collection Teglâs I. - selon la photo qui se trouve dans l 'invtntaire 
musee . 



Fig . -I . Pieces de la collcction Tcgl{ts I. - feuill e ele l' invent a ire de Ia collection d 'antiquites 
de Tcg l ăs I. de T urda . 
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Fig. 5. 1. Pie:e de la collection Teglas 1.- feuill c de I'im·entaire de la co!lect:on d'· ntiqui l es 

ele Teglas I. de Tu ~ela. 

2. Tuile ele Hntilat:cn - pq;c cu ;cui na l c: c Tegl{ts I, 



Fig. 6. Pieces de la col! ect:011 Tegla' s r - feu1·11c el !' ' 1 · · e :nn n ai1·e d de Teglas I. de Turda . e la col! cct:cn d 'rnCqu;t{s 



F ig. 7. 



F ig . S. f'ie:ls <le la cul lcc t ion T 0ghis J. - kuil lc de l' in,·rntairc <le la cullcd:cn d 'a nt :qu it es 
de T eglâs l . de Turcia. 
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Fig. 9. l'ieces rl~ la coll cct ioll Tcglas I. - [eui l lc de l'i n,·u -. ta in· ,le l.i rnl:cct:on ,l'u nt :q u:tcs 
de T (,g l,ts I. de Turda. 
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piece presente dans la coll cction Teglas I. , page d u journal de 
Teglas I. 

2. Ceramique d'utilite commune - selon la photo du collectiona ire presente dans Ia 
possession de Bajusz I. 





F ig . 12. Piec: s de la coll cction T egl{1s 1. - fcuill c de l ' invEntairc de ta colleclion d 'ant:quites 
ele T cg las I . de Turcia , 



13 

; 2. ff? 
I 

\ ',''5'Y · 
,~ Î· 

~ o·~v 
. ,!,(5'-J 

/ : 

jqt1 i 
!Â'JI I 

i 
l ,,ff-t,,! 
I ' 

i ,2,'jJ ! 
l ,2,9f ! 
I 

I VJS-: 
: ,o/6.: 
-l1f 

· ....... ...... ... ....;:• 

Fig. 13. Pieces de Ia collection T eglas I. - .feuill e de J' inventa ire de la coll ection d'antiquites 
de -Teglas I. 'de · Tu·rda , - ---

25 



.. .,,_, ...... .. ____ .,._ --·- ··- k -• j_Q El! _ij!& 

r~---,--- - · 

lf 'Tb '. DAf . 
·. - ---·-· -· ·- · • · ·- ,- · ---~--- tf/~~ .. M~~-­

"R[G/$ E~E K. 'FE~'lf4f:s'E'GLAI<. 

1!, 

.) 

Fie, 14. f•!uille de l'iI1veutaire de la col1ectio1ţ d'autiquites de Teglâs r. de Turda. 
' 

,.­
I 



' 

15 

· .. 

Kf 

.rz 
i .' 
i. 
r .. 

:fle, 15. Feui!le de l'inventaire de la collection d'antiquites de T~g1 ~s I d T " " , e urda, 



, , , •, n '.J 

.-p,-,,, /"',7. ., ... , / t<, -,• •f , ,, /. .. · /, . . . , ..... ·;- - , ..;:- _ 4 ~;. 

✓•• ':-,.,,.-.·,~ o, - _,-;; , ,,, __ . 1/· ·. (v 
ţ';J 

• :, : ; ( , , . } /t,:-'/'n-?:-..... . 

-:.; .,., , ... 

16 

-Fig. 16. Feuille de l'in venta ire de la colle_c_t_ion. d '. antiquites_ de Tegli1s I. de Turda. 
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La liste de Botar menlionne la presence aux positions 4 et 7 sur 
la_ vemc planche de deux statuettes en .terre cuite 2ui representent Venus 
Fig. 2. Celles-ci on ete dessinees par Teglas Istvan, gui de cette maniere, 
complete la liste existante. Toujours dans ses notes on trouve la situa­
tion exacte de la statuette du numero 8 representant Junona7, mal in­
terpretee sur la liste comme statue en fer (?). 

Nous fermons la serie des statuettes en terre cuite presentees sur 
la liste avec Ies pieces des numeros 5 et 6 gui presentent de celebres 
couples de divinites sur le treme, deux statuettes de dimensions diffe­
rentes esquissees aussi par Tegl.as8• L'une de ces is,tatuettes (inv. V 
853 ==- I 8062) existe dans l'exposition du musee de Cluj et elle fait 
partie de la serie provenant de Resch. Les deux pieces s'ajoutent aux 
pieces similaires existantes aux musees de Cluj et de Turda9. Du petit 
Cupidon on n'a pas d'information que des notes de Tcglas1°. 

Sur la V• planche on retrouve de la ceramique des ies premiers 
numeros. Aux numeros 1, 2, 9, 10, 12 l'attention s'arret sur de petites 
tasses et des coupes, au numero 12 il y a un pied de la frui,tiere, au 
numero 29 un petit bol, forme qu'on renoontrait souvent â Poltaissa non 
seulement dans la ville mais aussi dans le camp militaire. Aux numeros 
45-51 ii existe des marmites a deux ou trois anses (et non pas des 
tasses comme Ies edi,teurs des collections Ies nomment). Malgre le nombre 
res'treint des marmites deteriorees Botar Ies nomme des „debris de 
vases" (nous avons respecte cette liste) - d'ou on peut observer claire­
ment son indifference pour ce type d'objets et le fai,t que l'attention du 
collectionneur se dirigeait vers Ies pieces en bronz et marbre. Ces pieces 
ont ete evaluees des 1897 et marquees d'un signe roruge sur Ies planches. 

Sous le numero 11 de la ve planche Botar renferme 11 lampes bien 
conservees comme l'on peut observer de la photo. Fig. 2. Une seule lampe, 
la plus grande, est trilychnis, deux d'entre elles sont bilychnis avec 
anse en forme de palmette, et le resite de celles-ci sont monolychnis, 
elles sont de dimensions moyennes et avec le disque sans decoration. Par 
sa forme allongee la premiere de ces lampes pourrait etre de la periode 
tardive. Comme le remairquaient Ies editeurs de La premiere edi,tion de 
la collection - la manque de clarte de la photo de 1912, fig. 9, ne nous 
permet pas d'identifier lesquelles des 11 lampes se trouvent ici. 

Dans le Musee National d'Histoire de la Transylvanie existent 4 
lampes provenant de Turda, acquises de Resch (I 8042-45) t.andis que 
pour 5 lampes (I 7939, I 8053, I 8054, I 8059, I 8062) acquises dans le 
meme lot de Resch on donne des lieux (Dej, Roşia Montană, Miercurea 
Sibiului) differents de decouverte. De la confrontation des pieces avec 
celles de la planche V de Botar, leur identite est visible. II s'ensuit que 
leur lieu de decouverte est toujours Potaissa comme l'affirme Botar. 

Sur la meme planche on trouve ,au nrumero 45 une brique portant 
l'estampille LEG XII GEM et au numero 47 il y a une piece en argile 

0 R. Ardevan, A. A. Rusu, op. cit., fig. 4 et 3. 
7 Idem, fig. 4. 
e I dcm, fig. 5. 

9 Pour la piece voir M. Jude, C. Pop, Monumente sculpturale romane fo 
l\fuzeZLl de istorie TZLrda, Cluj, 1972, p. 34 nr. 4, pi. XXXIII/4. 

10 R. Ardevan, A. A. Rusu, op. cit., fig. 3. 
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avcc ornement crenele. Les deux planchcs avcc des picccs sont completec 
par unc photo qui comprend des pieces de la collection 11 dans unc dis­
position differente de celle qu'on connait des six planchc• mais avec 
d'autres picces encore telles: des tuilles, une brique, des ifragrncnts de 
conduite et un cou d'amphore du type de celle qui a ete decouvcrte 
dans le camp militaire1:1. D'autres identifications sont difficiles a faire. 

La recherche attentive des photos originales, des notes de Teglas 
et des pieces du patrimoine du musee de Cluj nous ont aide a identificr 
quelques objets de la collection Botar dont on avait perdu la trace. La 
suite de la recherche des registres du musec nous pourra aidcr C:1 decouvrir 
aussi d'autres pieces de cette importante collection d'antiquites turde­
noises. 

L'activite de Tegl;'1s Istvan, deployee le long de deux decennies a 
Turda (1894-1915) sera materialisee dans Ies quelques 4.000 pieces dont 
plus de 1.070 sont des pieces romaines â part les monnaies13. En em­
ployant comme base de trav,ail le registre d'inventaire de 1906 publie 

on va tentcr une synthese du materiaux cerarniques compris dans la col­
lection. L'inventaire que Teglas Istvc'm a laisse comprend souvent plusi­
eurs pieces enregistrees a l'aide d'un seul numero portant la mention: 
„la collection de ceramique". En le parcourant on peut remarquer lcs 
categories ceramiques suivantes: la plastique en terre cuite, la ceramique 
decoree, les lampes, la ceramique d'usage habituel et Ies materiaux de 
construction. Fig. 3. 

La plastique en terre cuite dont on va discuter d'abord est assez 
differente. Les statuettes qui envisagent Venus sont Ies plus nombreuses, 
chosc naturelle si l'on considere le grand nombre des fai:cnces represen­
tant la deesse de la beaute et de l'amour qui existent dans toutes Ies 
grandes agglomerations de la Dade. Dans la collection existent trois telles 
statuettes mais sans tete (inv. 136, 139, 140). Sauf l.a mention qu'elles 
sont en terre cuite on n'a pas d'autres donnees, ni dessins. Une statuette 
en argile fragmentaire - la tete et le corp de la deesse-complete cette 
serie de statuettes (inv. 662>, et la tete appartenant â la meme divinite 
finit cette presentation (inv. 709). 

Au sujet d'une st.atutte sans tete Teglas I. affirme que celle-ci 
represente Mars (inv. 137); il considere qu'un fragment de la sta'tuette 
en ceramique appartient au dieu Apollo (inv. 518). Pour celui-ci il realise 
aussi un dessin. Fig. 4. Au numero 775 sont enregistres des fragments de 
statuettes doubles en terre cuite, on suppose que celles-ci representent 
les celebres „couples de divinites sur le trâne" existant a Potaissa en 
des autres decouvertes. Un fragment de statuette (inv. 989) on l'attribue 
probablement ă un signifer. De cette collection f.aisaient partie aussi des 
fragments de statuettes dont on ignore l'appartenance. Par exemple au 
numero 327 est enregistree „la ,tete d'une statuette" - de 55 cm, au 
numero 792 - la poitrine et le bras d'une statuette, au numero 816 une 
main de statuette on une anse de vase et au numero 818 on garde seule­
ment l'oeil gauche d'une statuette. Pour les statuettes suivantes: la tete 

11 Idem, fig. 9. 
12 C'est le type IV cf. Gh. Popilian, Ceramica romană din Oltenia, Craiova, 

1976, p. 44, pl. XV/201. 
J'!J I. Bajusz, dans ActaMP, III, 1979, p. 387 sqq. 
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mise sur une branche ,(inv. 1056) et statuette sans teite on donne Ies 
dimensions 11 cm et 7,5 cm (inv. 1066). Fig. 5/1. 

Ne manquent pas Ies representations zoomorphes telles: ,,te.te de 
pigeon avec l'înscription au cou" (inv. 693) et tete d'animal (inv. 946). 
A la meme collection appartenaient enoore quelques menues pieces: de 
petits dechets ceramiques (inv. 142) qui pourraient etre des pieces de 
char - selon Teglas - et d'autres,, sont des disques .de jeu (inv. 747, 
795, 796). Fig. 6. Il jensait probablement que celles-ci pouvaient etre 
UJtilisees comme de petites roues de chariots semblables aux autres petites 
roues qu'il avait dans sa collection (inv. 691, 698, 726, 783, 784, 993). Fig. 8. 
Certaines sont considerees comme de simples jouets - elles etaient fixees 
aux chariots, mais peuvent representer .aussi des pieces de culte. Une 
seule piece (inv. 993) est dcssinee et a cette occasion il lui donne b 
dimens.ion - 7 cm. Fig. 7. Dans la collection figurent aussi quelques 
tou~ies en argile (inv. 550, 676, 996) et une perle en pâte grise (inv. 972). 
On retrouve quelques-unes des pieces presentees dans la photo qui 
comporte une partie des pieces de la collection. 

Quoique a Potaissa terra sigillata soi't assez rare, dans la collection 
on peut rencontrer quelques fragments <inv. 115, 291, 304) et pour Ies 
fragments suivants (inv·. 714, 731> Teglas mentionne que ceux-ci sont 
de production locale. Fig. 8. Ce qui surprend, a une recherche attentive 
de l'inventaire de la collection, est la presence des fragments de plateaux 
decores (inv. 118, 573, 699, 729, 866, 867, 1053 - Fig. 12), un assez 
grand nombre, on dir.ait que la ceramique decoree se limite a eux seuls. 
Dans quelques situa.tions on decrite la decoration qui consiste en pal­
mettes (inv. 699, 729). 

Les vases decores sont une categorie que, faute d'autres precisions, 
on se limite a presenter conformement aux donnees du collectionaire. 
Au numero 116 - un fragment d'un petit vase orne d'une main d'homme, 
au numero 117 - un fragment de vase decore avec un boeuf broutant, 
au numero 559 - l'anse ornamentale d'un vase et, au numero 141 -
fragement de vase representant une tete qui rit; pour ce fragment, il 
existe la menrtion „belle execution". 

Pour d'autres types de ceramique decoree on rencontre Ies descrip­
tions suivantes: fragment d'un vase orne (inv. 119, 294), fragment de 
vase en forme de tete d'animal (inv. 27·1), cruche ou mairmite decore avec 
un sapin (inv. 730), des fragments ceramiques decores (inv. 743, 811, 
814 - Fig. 6), des fragments cerarniques decores par un sceau (inv. 812), 
formule qui, selon natre opinion, se refere a la ceramique estampillee, 
et 'finalement, un fragment de vase a deilx anses decorees (inv. 1035). 
Sur un fragment ceramique est incise ,Je nom ANTON (inv. 724). Fig. 8. 
A part Ies fragments terra sigiilata de Potaissa qui portent des inscrip­
tions, pour Ies autres fragments en n'a pas de telles attestations. De la 
meme collection faisaient partie aussi quelques petits creusets en argile 
(inv. 104, 274, 525), des fragments cerarniques prehistoriques (inv. 774), 
un fragment de vase dacique (inv. 773 - Fig. 9) et un verre dacique 
(inv. 758) qui est decore. Une piece d'utilite domestique et le pilon en 
argile (inv. 534), c'est ainsi que Teglas l'appelle. 

Une picce par'ticulierement interesante est celle portant estampille 
pour la dacoration de la ceramique (inv. 895) - decouverte aux alentours 
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de la villc antiquc, la scule attcstation d'unc estampillc utilisee a la 
decoration de la ceramique cstampillee d:ms Ies atclicrs de poterie de 
Potaissa. Le sceau (sigillumJ a ete decouverte d.ms unc construction GUr 
„Dealpl Zfmelor" - ,,Dealul Zfma Mică" ou on a trouve „unc grande 
quantite de poterie, des pots entiers"14, ce qui nous conduit a supposer 
qu'il s'agissait d'un atelier de potier. A la meme epoquc en ..'.l c.kcouver.t 
,,une construction ronde voutec, pres de laquelle il y avait de la brulurc", 
un four pour bruler les pots. Sur l'une des faccs clic a commc decor 
une feui!le et sur l'autre un demicerclc - motifs frequemment rencon­
tres sur la poterie estampillee de Potaissa. Fig. 10/1. On se trouve sur 
la meme colline oi:1 cn 1964 on allait trouver d'autres fcurs cmploycs ~1 

bruler la poterie1;;. Cette fois-ci on a trouve une moule pour terr,i 
sigillatat6 • 

Dans la collection Teglas Istvan figurent comme inventariees 40 
lampes dont l'une est en fer et deux en bronze, le reste etant realisees 
en argile - 37 donc - nombre assez grand si l'on pense qu'elles pro­
viennent de decouvertes occasionnelles. Les informations sur ces lampes 
sont inegales, pour celles particulieres, Teglas fait des remarques: ,,belle 
pieces", ,,belle lampe" et s'il arrive que le disque soit decore, il le decrit. 
La lampe numero 125 a, pour decoration, un aigle, Ies lampes 992 et 
1039 ont Ies disques decores avec des fleurs. Seuiement pour deux lampes 
il rnentionne qu'une d'elles a !'anse annulaire et il la dessine (inv. 667 -
Fig. 11) ou I'autre a une anse petite (inv. 302), probablement se refere-t-il 
ă l'anse discoidale. 

Les lampes estampillees de la collection (8) appartiennent a des pro­
duoteurs tels: FORTIS (3), OCTAYI (2), OEL ... (1) et M ... (1), dans 
un seul cas en a la notation „lampe estampillee" (inv. 980), Fig. 7. Sauf 
FORTIS les autres producteurs ne sont attestes que par ces lampes. Bien 
que sur l'inventaire du Musee d'Histoire de Turda figurent des pieccs 
de la ccollection Tegl{1s Istvan parmi celles-ci il n'y a pas de lampe. En 
fait, Ies pieces speciales ne nous sont pas parvenues, la ceramique predo­
mine, mais elle n'a quand-meme pas une si grande impor,tance, parce 
qu'il n'existe que des fragments dans le patrimoine du musee. Les lampes 
estampillees s'ajoutent â la serie des producteurs dont Ies produits amenes 
ă Potaissa sont conserves aujourd'hui dans Ies musees de Turda et Cluj. 
Toujours des notes de TegU1s on apprend qu'il n'existent que sept lampes 
c1yant deux ou plusieurs becs et, en ce qui concerne une lampe a sept 
becs (inv. 887), il affirme qu'il s'agit d'une „piece rare", pour celle-ci, 
ii present aussi un dessin. Fig. 12. En effet, c'est l'unique piece de ce 

H On a appris toutes Ies donnees sur cette piece de la colleclion grâce â la 
bienveillance de notre collegue Istvan Bajusz du Musee d'Histoire et d'Art de Zalău 
qui nous a mis :i disposition Ies journaux inedits de Teglas lstv,in. C'est a celui-ci 
qu'on doit la traduction de hongrois et la reproduction du dessin du journal. Dans 
le journal de 1912/III (31), Teglas dessine la piece et decrit le contexte archeologi­
que ou elle a ete decouverte, fait particulierement important pour une telle decou­
verte. Par cella on cherche ,\ mettre en circulation scientifique des pieces restees 
inedits de la celebre colection de Teglas Istvan de Turda. On lui remercie a 
cette occasion. 

15 I. Mitrofan, dans Acta1HN, VI, 1969, p. 517 sqq.; A. Cătinaş, dans Potaissa, 
III, 1980, p. 81 sqq. 

16 i\. Cătinaş, op. cit., p. 85, fig. 4o'5; idem, dans l'otaissa, III, 1932, p. 49. 
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typc qu'on connaît jusqu'â present, trouvec a Potaissa. Si on SC refere 
aux dessins il convient de souligner le foit que Ies picces considerees 
comme particulieres sont dessinees par TegU1s Istv{m. En ce qui concerne 
d'autres pieces, il note les dimensions ou precise si elles sont petites, 
grandes ou applaties, fragmentaires; en deux cas (inv. 281, 295) la 
couleur de la p{1te est precisee. Ce foit ne doit pas nous etonner dans le 
cas de Teglas qui avait dans sa collection des picces beaucoup plus im­
portantes et qui n'accordait pas bien d'attention a la ceramique. Le fait 
peut se constater aussi ă. la publication des decouvertes ancienncs des 
grands centres de la Dacie ou les menues decouvertes comme celles cera­
miques etaient ombragees par d'autrcs categories des decouvertes; c'est 
pourquoi l'on a des notes laconiques, en ce qui les concerne. A sa collec­
tion .appartenait egalement une lampe egyptienne. Ce fait nous semble 
interessant surtout parce que nous n'avons plus de telles picces men­
tionnees comme provenant de Potaissa. Le Musee d'Histoire de Turda 
possedc une photo representant des objets appartenant a la collection. 
On y reconnaît quelques lampes presentecs par exemple, une lampe a 
<:inq becs, deux lampes trilychnis et plusieurs lampes monolychnis. Fig. 3. 

La ceramique d'utilite quotidienne est representec par toutes Ies 
formes connues. Fig. 10/2. Des cruches a une ou deux anses - les pe'tites 
cruches sont caracteristiques pour celles decouvertes dans les tombeaux 
-, des pots, des tasses ă. une anse des verres, des assiettes, des pla­
teaux, des couvercles et deux passoires -- l'une a, pour decoration, la 
tete de la Meduse (inv. 138) et, de l'autre, on conserve seulement le 
manche (inv. 270) pour lequel on a aussi le dessin. Fig. 13. Au numero 
754 est enregistre un pied d'amphore qui se trouve actuellement au 
Musee d'Histoire de Turda (Fig. 6), au numero 1057 - des fragments 
d'urnes des tombeaux, decouverts en 1913 aux bouches de la „Valea 
S{rndului". Quelques-uns de ces vases (surtout ceux complets) on Ies 
rctrouve aussi dans la photo deja mentionnee. 

De toute Ies materiaux ceramiques de la collection Teglas une place 
importante revient aux materiaux de construction. C'est naturel si l'on 
pense que dans toute fouille archeologique qu'on effectue tant dans le 
territoire de la ville antique mais surtout sur la „Dealul Cetate", ou se 
trouve, le camp militaire de la legion V Macedonica, on trouve tout 
d'abord des tuiles et des briques. 

Au debut on va discuter des huit antefixes qui proviennent des 
constructions civiles de differents points de la ville antique et de la 
,,Dealul Cetate". Deux de ceux-ci sont fragmentaires (inv. 43, 825) et 
pour !'antefixe de numero 143 on dit qu'il presente des incisions et celui 
du numero 688 est decrit commc representant une tete d'homme avec 
les cheveux boucles. Dans l'inverrtairc du Musee d'Histoire de Turda 
figure un an'tefixe qui provient de la collection Teglas17. On regrette 
beaucoup qu'une piece comme celle de 1070 ne fut pas entree dans natre 
musee, car, paraît-il, il s'agit de l'ensemble entier - !'antefixe - la 
tuile - piece unique ă. Potaissa et tres rare dans d'autres centres. Dans 
Ies descriptions on affirme qu'il s'agit d'un „antefixe. avec fragments 

17 Pour cela, voir M. Jude, C. Pop, op. cit., p. 35, no. 3, pl. XXXUI/3. 
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de tuile, d'une rare beaute" et provient d'une construction de la viJle 
antique18• 

·Pour ce qui est des maiteriaux de construction proprement-dits, on 
constate le grand nombre de utiles entieres ou fragmentaires, por.tant 
l'estampille LVM dans des variantes differentes. Fig. 12, 14, 15-W. 
Les fragments conserves seulement avec l'estampille sont nombreux ct 
pour ceux-ci on a les dimensions eit les dessins. Une piece particuliere 
est celle enregistree au numero 956 et presentant le dessin - probable­
ment un fragment de tuile - sur laquelle l'estampille L V M apJ2!3raît 
deux fois et en croix. Fig. 15. Elle a ete decouverte dans le camp mili­
taire. Jusqu'ă present dans les fouilles effectuees dans le carnp miUtaire 
nous n'avons point rencontre des estampilles de ce type. L'estampille 
LEG XIII GEM aparaît sur un fragment de tuile (inv. 874). Fig. 12. 

Les briques comprises dans la collec'tion proviennent soit des necro­
poles de Potaissa - ce sont des grandes briques du fond du sarcophage 
et des briques longues, provenant des murs lateraux de celui-ci (inv. 65, 
66) - soit des constructions des murs ou des pieds de hypocauste (inv. 
69). Quelques briques portent la trace d'une sandale et l'estampille de 
la legio V Macedonica (inv. 70 et 1068), Ies autres, l'estam_pille LVM 
mais aussi l'estampille LEG XIII GEM (inv. 870, 871). Fig. 12. Une 
seule brique a l'estampille EX DP, une estampille rencontree plus rare­
ment sur Ies materiaux de construdtion de Dacia Porolissensis. Il est curieux 
(dans cette collection) l'existence d'une brique ă lignes dont on affirme 
l'utilite pour les jeux de hasard (inv. 944). De telles briques, avec des 
lignes tracees sur leur surface ont ete decouvertes aussi ă l'occasion des 
fouilles dans le camp militaire, elles existent dans la collection du Musee 
de Turda. 

Generalement, a un numero on en:registre une seule piece, mais il 
y a des situations ou, a un seul numero figurent deux ou plusieurs 
pi~ces. Teglâs Istvan n'a acqui de materiaux de constructions sans l'es­
tampille des differentes unites militaires gui tres raremen.t et, lorsqu'il 
le faisait, probablement s'agissait-il des pieces esthetiques. C'est le cas 
de. 'tuiles - seulement si elles ne portent pas l'estampille (inv. 73) e.t 
le reste sont estampillees (inv. 922, 924, 932) et peurent {!tre considerees 
comme des pieces plus rares parce que le nombre de ce type de tuiles 
est rare comparatif a colles sans estampille. Fig. 14. 

A la colleotion appartiennent egaiement quelques tegulae mam­
matae (inv. 67, 68) et bien sur, des pieces de pavement - le mosa·ique 
de diverses formes et dimensions. Ici encore on ă procede ă l'enregistre­
ment, de plusieurs p1eces a un seul numero (inv. 81, 86). Les conduites 
d'eau de diverses dimensions ne manquent de cette collection (inv. 
76-80, 753). . I 

Apres cet apcrcu du materiaux ceramiques de la collection Teglas 
Istv.\.n on consta.te les temoignages inestimables, et tres importants, 

18 D'une telle construction peut provenir et la piece du numero 61 de l'in­
ventaire, decrit par .,le modele de cerarnique d'une construction romane" que est 
en foit - selon l'identification foite par Sorin Cociş, une tuile de ventilation. 
Fig. 5/2. S. Cociş, dans ActaiHN, XXI, 1984, p. 505-515. Au numero 517 dans 
l'inventaire figure un fragment de tuile en forme de feuille dont Teglas affirme 
qu'il pourait ctre antefixe. 
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concernant ces decouvertes gue Teglc'1s Istvan nous a legues. Dans bon 
nombre d'articles publies dans des revues de profile, li a decrit Ies 
decouvertcs d'une region ou autrc de Potaissa et a complete Ies registres 
d'inventaire de la collection avec des dessins et des croquis pour les 
pieces qu'il a considere comme definitoires. Les photos qui nous en 
restent completent ces inventaires et nous donnent la possibilite de 
connaître unc partie de cette collection ayant une grande valeur gui s'est 
materialisee en un veritable Musee. 

Un collectionnaire comme K. Kovrig a ramasse dans sa collcetion 
un assez grand nombre de petites cruches de la necropole gui se trouve 
sur „Dealul Şuia" une petite cruche funeraire anthropomorphe et un 
moule d'ansern. La seule piece dans son genre decouverte jusgu'aujourd'hui 
a Potaissa, ellc represente une anse de pathere20. 

Quclgues fragments de vases de la collection Tegl{1s Istvan et toute 
la collection Kovrig a ete achetee par le Musee d'Histoire du Turda, et 
elles constituent les bases de la collection du natre musee, fonde 50 ans 
auparavant. 

ANA CATINAŞ 

19 I. Tigăra, dans Prnb/Muz, HJ60, p. 203, sqq., fig. 5-i. 
20 Seion l'identification de Viorica Rusu-Bolindeţ qui s'est occupe de celte 

categorie de pots. 


